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Un jour, François se
promenait à cheval

aux environs de la ville.
Comme il revenait lente-

ment, admirant le soleil couchant,
voici qu’il aperçut un spectacle
qui le remplit d’horreur. Il fut sur
le point de prendre un autre che-
min. Non loin de lui se tenait un
pauvre lépreux. De misérables
haillons lui couvraient à moitié le
corps où l’on voyait d’horribles
plaies suppurantes. Son visage
enflé le rendait méconnaissable,
dans ses yeux se voyait l’angoisse
d’un animal pourchassé. La vue
des lépreux avait toujours été
insupportable à François.

Et voici que, ce soir-là, un nou-
veau sentiment s’éveilla en lui, un
sentiment soudain de fraternité,
presque d’amour envers ce mal-
heureux. Comme cet homme
devait souffrir dans son corps et
dans son âme ! Incapable de
gagner sa vie, il n’avait pas le
droit de se montrer dans la ville,
étant pour tous un objet d’hor-
reur. François prit une pièce d’ar-
gent pour lui donner. Mais il se
dit qu’il n’y a guère de générosité

à jeter un peu d’argent à un
lépreux qu’on n’ose même pas
regarder tellement son aspect est
horrible. Combien plus serait-il
consolé par un regard bien-
veillant accompagné d’un sourire.
Alors une idée noble et généreu-
se vint à l’esprit de François qui
eut besoin de tout son courage
pour ne pas faiblir. Il mit pied à
terre et s’avança jusqu’au lépreux
à qui il présenta une pièce d’ar-
gent. Celui-ci, étonné, tendit sa
pauvre main enflée dont plu-
sieurs doigts étaient rongés par
la maladie, pour recevoir cette
aumône. François vit dans les
yeux du lépreux un tel désir de
compassion et d’amitié qu’il lui
prit la main, y mit l’argent et se
baissant, y déposa un baiser. Le
cœur débordant de joie , i l
remonta à cheval et partit pour
la ville.
Avec ce baiser au lépreux, un
sentiment nouveau jaillit dans
l’âme de François — sentiment
d’amour pour les pauvres, de
désir non seulement de les
secourir, mais de partager leur
vie et de devenir leur frère. ●

Intention

Seigneur Jésus, toi qui as
pris nos faiblesses et nos
souffrances, donne-moi
de penser d’abord aux

autres. Je te prie
spécialement pour

........................... que j’ai du
mal à aimer.

Seigneur, fais de nous un
instrument de ta paix !

Apprends-nous à répondre
à la haine par l’amour,

à la discorde par l’union,
à l’erreur par la vérité,

au désordre par la clarté de
ton règne !

Rends nos cœurs droits et
ouverts

pour savoir découvrir ton
visage

dans celui de chaque
compagnon rencontré

aux carrefours de l’Europe
ou du monde.

Saint François, priez pour tous les louveteaux, les louvettes et les vieux loups !


